
AST (Jus te ) , Châlons  1881.  — Notre 
camarade  Ast,  constructeur  de matériel  tex-
tile  à Roubaix,  est  décédé  le 16  mars. 

Par la droiture  de son  caractère,  par  son 
affabilité  et  par  sa haute  compétence  techni-
que,  Ast  s'était  acquis  l'estime  et  le  respect 
du  monde  industriel  de Roubaix.  Aussi,  ses 
funérailles  furent-elles  suivies  par  une  impor-
tante  assistance  comprenant  un  grand  nombre 
de Gadz'arts. 

M. Thibeau-Motte,  président  de l'Union  des 
Constructeurs  de Matériel  Textile  de France, 
a prononcé  un  discours,  dans  lequel  il  a rendu 
hommage  à la mémoire  de celui  qui,  toute 
sa vie,  fut  pour  nous  un  exemple  de loyauté, 
de compétence  technique,  de conscience  pro-
fessionnelle  et  d'élévation  d'âme. 

Ces hautes  qualités  morales  lui  étaient  un 
héritage  de son  père,  M. Antoine  Ast,  qu'il 
eut  le  malheur  de perdre  à l'âge  où  il  pré-
parait  les  Arts.  Ce dernier,  Alsacien  de forte 
trempe,  avait  opté  pour  la France après 
1870  et  s'était  installé  à Roubaix  pour  y 
créer  un  atelier  de construction  de matériel 
pour  filatures  de laines  peignées. 

Ses solides  connaissances  permirent  à Juste 
Ast  d'étudier,  avec son  camarade  d'école 
Simon,  la difficile  question  du  métier  con-
tinu  à filer  à faible  torsion,  en vue  de le subs-
tituer  au métier  renvideur,  réduisant  ainsi  la 
fatigue  du  personnel  ouvrier  et  accroissant  la 
production.  Le résultat  de ces travaux  fut  une 
machine  remarquable  dont  la valeur  technique 
reste  encore  inégalée. 

Juste Ast  était  membre  du  Comité  Direc-

teur  de la Chambre  Syndicale  Métallurgique, 
Vice-Président  de l'Union  de Constructeurs  de 
Matériel  Textile  et  Membre  de la Chambre  de 
Commerce  de Roubaix. 

A cette  haute  valeur  professionnelle,  Ast 
joignait  un  grand  courage  civique  ; pendant 
la guerre,  il  fut  otage  civil  à la Mairie  de 
Roubaix  et  il  aida  alors  de ses connaissances 
techniques  ses compatriotes  soumis  aux 
réquisitions  des  envahisseurs. 

Après  M. Thibeau-Motte,  notre  camarade 
Six (Châ. 97 ) ,  adressa,  au nom  de la Société, 
un  émouvant  adieu  à l'excellent  cama-
rade  qui  fut  depuis  50  ans,  dans  nos 
groupements  de Gadz'arts,  un  modèle  de 
droiture,  d'intégrité  et  aussi  de modestie  et 
de dévouement. 


